
Contre la pauvreté, je choisis la SOLIDARITÉ !
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ÊTRE PAUVRE N’EST PAS UN CHOIX... 

...ÊTRE SOLIDAIRE, OUI !
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Saison après saison, année après année, les statis-
tiques officielles inquiétantes s’accumulent. Derrière 
les discours triomphalistes sur la baisse du chômage, 
2017 n’a malheureusement pas échappé à la règle. À 
chaque fois, nous nous en indignons  quelques minutes 
ou quelques heures. Mais le constat reste le même et, 
pour tout dire, s’aggrave : pour la première fois dans 
l’histoire récente de nos sociétés occidentales, la 
majorité des citoyens s’appauvrissent ; pour la 
première fois, nos enfants sont moins riches, gagnent 
moins bien leur vie, trouvent moins facilement un 
emploi (quand ils en trouvent) que leurs parents. Entre 
crise économique majeure et appât du gain mondialisé, 
la pauvreté est en passe de se transformer, en Wallonie 
et à Bruxelles, en une sorte de nouvelle norme. 

Selon le rapport 2018 du Service interfédéral de lutte 
contre la pauvreté, la précarité et l’exclusion sociale, 
5% des Belges vivent dans une extrême pauvreté et un 
enfant sur quatre en Wallonie et à Bruxelles vit sous le 
seuil de pauvreté. Des chiffres alarmants, plus graves 
que ceux de nos voisins européens.

Il y a deux façons de réagir devant cette accumulation de 
défis. Par le fatalisme et le défaitisme. Ou par la volonté 
d’agir et la solidarité. Nous faisons évidemment partie 
de ceux qui ont choisi la seconde voie. Lors de la 
campagne d’Avent 2017, Vivre Ensemble avait adopté un 
slogan qui résume parfaitement notre vision du monde : 
«  Être pauvre n’est pas un choix… être solidaire, oui !  »

Voici un an, nous avions écrit ici que les citoyens ont 

le pouvoir de changer les choses. L’année qui s’est 
écoulée nous a montré que c’était bel et bien le cas. 
La générosité et l’implication de chacun au sein de 
notre association ou à ses côtés nous ont permis de 
mener d’importantes et nécessaires actions d’édu-
cation ainsi que de venir en aide à 93 initiatives de 
solidarité en Wallonie et à Bruxelles. On parle 
souvent d’un repli égoïste et identitaire, mais force 
est de constater que le mouvement de solidarité 
citoyenne déployé en faveur de l’hébergement des 
migrants perdus à Bruxelles est une illustration 
extraordinaire de cette espérance qui nous guide.

En 2017 encore, à Vivre Ensemble, nous avons choisi, 
avec vous à nos côtés, d’être solidaires car nous refu-
sons l’indignité imposée à celles et ceux qui, pour de 
multiples raisons et de multiples façons, se 
retrouvent dans la précarité. Tous ensemble, nous 
espérons inverser le cours des statistiques. 

 

Le mot de la secrétaire générale et de la directrice

Action Vivre Ensemble soutient des associations de lutte contre la pauvreté et l’exclusion. Vivre Ensemble Éducation mène des 
campagnes de sensibilisation aux causes de la pauvreté. Vivre Ensemble recouvre le travail conjoint des deux associations.

Axelle Fischer
Secrétaire générale

Isabelle Franck
Directrice

BRABANT WALLON
Chaussée de Bruxelles, 67 - 1300 Wavre
GSM 0473 31 04 67 
brabant.wallon@entraide.be

BRUXELLES
Rue de la Linière, 14 - 1060 Bruxelles
T 02 533 29 58 | GSM 0479 56 77 61 
bruxelles@entraide.be

HAINAUT
Rue Lefèvre, 59 - 6030 Marchienne-au-Pont
T+F 071 32 77 42 | GSM 0473 31 07 46
charleroi@entraide.be 
tournai@entraide.be

LIÈGE
Rue Chevaufosse, 72 - 4000 Liège
T 04 222 08 00 | GSM 0478 39 19 37
GSM 0472 63 43 91 | veliege@entraide.be

NAMUR-LUXEMBOURG
Place du Chapitre, 5 - 5000 Namur

Namur : T 081 41 41 22 
GSM 0473 31 05 81 
namur@entraide.be

Luxembourg : GSM 0476 98 73 11 
luxembourg@entraide.be

RÉGION GERMANOPHONE
Judenstraße, 29 - 4700 Eupen
T+F 087 55 50 32
info@miteinander.be

NOS BUREAUX

SIÈGE   Rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles 
T 02 227 66 80  I  F 02 217 32 59  I  contact@vivre-ensemble.be
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Le vivre-ensemble, le faire-ensemble, l’agir-
ensemble, les associations de lutte contre la pauvreté 
et l’exclusion soutenues par Action Vivre Ensemble 
y contribuent grandement. Elles ont une motivation 
commune : encourager les plus fragiles, les plus 
précarisés, par la mise en relation et la collaboration 
avec les autres, à se mettre debout, à relever la tête, 
à retrouver espoir et dignité. 

Dans un contexte de crises multiples et durables, les 
associations sont toutefois confrontées à des 

demandes de plus en plus nombreuses et de plus en 
plus urgentes. Et ce alors que, au fil des années, les 
soutiens et subsides publics diminuent de façon 
continue. 

Beaucoup d’entre elles font donc appel à Vivre Ensemble 
pour continuer, malgré tout, à remplir leur mission. 

Pour de très nombreux bénéficiaires de toutes les 
actions de ces associations, il s’agit souvent du 
dernier filet de solidarité, du dernier recours. L’appui 
à leur travail en est d’autant plus important. 

Programme de lutte contre la pauvreté

SOUTIEN DIRECT  à 92 projets locaux d’associations. 
Maisons d’accueil pour enfants et adolescents  

en difficulté, potagers partagés, écoles de devoirs, 
lieux d’accueil pour personnes sans abri... ces 
projets apportent des réponses concrètes à  

des problèmes humains en mettant les  
personnes au centre de l’action.

SOUTIEN INDIRECT  
à 5 associations.  
Consultance par 

des agences-conseil 
en économie sociale

Notre programme de lutte contre la pauvreté en Wallonie et à Bruxelles 

330.845 €

ANIMATION en région  
et mise en RÉSEAU 

d’associations de lutte 
contre la pauvreté.

150.459 €
2.578 €

Informations détaillées sur les associations soutenues :  www.vivre-ensemble.be
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1    Pierre d’angle, à Bruxelles

Créé à l’initiative d’ATD Quart-monde et de 
Thermos dans les années ’80, Pierre d’angle est 
un centre d’accueil pour personnes sans abri, 
situé à deux pas de la gare du Midi, à Bruxelles. Sa 
particularité ? Un accueil inconditionnel, 
anonyme et gratuit afin de ne pas exclure les 
plus exclus de notre société. Ouvert tous les 
jours de l’année, le centre accueille toute 
personne sans abri ainsi que les migrants qui 
n’ont pas de papiers en règle. L’absence de 

contrôles d’identité n’y est pas pour rien. En 
réalité, les seules conditions d’accès sont liées à 
la sécurité : pas d’alcool, pas de drogues ni d’ex-
clusion précédente pour comportement agressif.

L’hébergement de nuit permet à 48 personnes de 
passer la nuit au calme, au sec et au chaud et 
surtout en sécurité. En journée, l’association 
ouvre aussi ses portes pour permettre aux 
personnes sans abri de faire une sieste ou de 
prendre une douche. Un service de pédicure est 
également organisé tous les après-midis et la 
Croix- Rouge prodigue des soins durant la soirée.

3   Le Foyer Saint-Augustin, à Mons

Le Foyer Saint-Augustin offre un lieu d’écoute, 
proche des plus fragilisés. Il fournit une aide 
alimentaire et vestimentaire à près de 300 
personnes dans la région de Mons.

Le mot «  foyer  » prend tout son sens en 
donnant à chacun le sentiment d’exister et de 
compter pour les autres. Le fait de rendre aux 
bénéficiaires leur sentiment de dignité facilite 
leur valorisation : pour preuve, une dizaine 

d’entre eux s’engagent activement au sein de 
l’organisation.

Une collaboration avec l’asbl Congrégation des 
Pauvres Sœurs de Mons permet au Foyer Saint-
Augustin d’avoir en perspective la mise à dispo-
sition de six chambres de transit avec pour 
résultat la réinsertion de plusieurs personnes.

Plusieurs services se complètent : colis alimen-
taires, vestiaire, puériculture, brocante, service 
social, droguerie sociale, cours de français. 

«  Au P’tit Maga, on se serre les 
coudes, on prend un café, on rit 
parfois. Grâce à cela, on tient le 
coup pour traverser des 
périodes difficiles de la vie. 
Sinon, on se retrouve comme un 
petit agneau tout seul au milieu 
des champs. Quand on vient ici, 
on ne sent pas abandonnés.  » 

Arlette, bénéficiaire

TÉMOIGNAGE

LE SOUTIEN AUX ASSOCIATIONS COUPS DE PROJECTEUR
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2   Le P’tit Maga, à Braine-l’Alleud

En 2007, l’équipe sociale de la paroisse Saint-Etienne 
de Braine-l’Alleud, qui distribue des colis alimentaires 
à domicile, décide de créer une épicerie sociale où les 
personnes démunies peuvent venir choisir elles-
mêmes des produits alimentaires et d’hygiène à 
moindre coût, tout en apprenant à mieux gérer leur 
budget. Après avoir trouvé un local, composé une 
équipe de bénévoles, organisé une récolte de vivres et 
noué des contacts, le P’tit Maga a ouvert ses portes.

Avec le temps, la permanence du jeudi matin est 
devenue un lieu d’accueil convivial où il fait bon se 

retrouver autour d’une tasse de café et d’un petit 
déjeuner offert par quelques boulangeries de Braine-
l’Alleud et deux grandes surfaces. C’est un lieu 
d’écoute, d’échange, de soutien, d’encouragement.

Depuis son ouverture, plus de 200 familles poussent 
régulièrement les portes du P’tit Maga qui est acces-
sible à toute personne ayant fait une démarche 
auprès du CPAS de Braine-l’Alleud, auprès de la 
Société Saint-Vincent-de-Paul, auprès d’une assis-
tante sociale de la commune ou tout simplement via 
une connaissance et le bouche-à-oreille. Une quin-
zaine de bénévoles participent à l’organisation de 
l’épicerie et à l’accueil des personnes.

«  En 2017, nous avons, grâce à  
Vivre Ensemble, commencé à 
travailler sur le projet de construc-
tion d’une cuisine collective, partagée 
avec une autre association sise dans 
l’immeuble. Plusieurs de nos béné-
voles sont, en effet, eux-mêmes 
cuisiniers et ils nous ont proposé de 
faire à manger pour les personnes 
que nous accueillons. À terme, on 
aimerait aussi créer un potager de 
quartier devant la maison.  » 

Murat Karacaoglu, directeur TÉ
M
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«  Le contact avec les assis-
tants bénévoles m’a changé 
car je n’avais plus de contacts 
avec ’le monde humain’. Je 
me suis enfermé pendant 
15 ans et voilà que je 
retrouve la joie de revivre.  » 

Pierre-Marie, volontaire



«  J’ai travaillé le plus clair de ma vie. Aujourd’hui, je suis reconnue 
invalide à 66%. Quant à mon mari, lui, il travaille. C’est une des raisons 
qui me poussent à rester active, j’ai envie de pouvoir me surpasser. 
Les activités m’ont permis de me faire des amis, de pouvoir réaliser 
des sorties auxquelles je n’avais pas accès auparavant. Le projet De la 
bêche à l’assiette m’intéresse car j’aimerais être capable de m’occuper 
de mon jardin, d’apprendre des techniques pour cultiver mes propres 
légumes. Je voudrais, via ce projet, me prouver à moi-même que je 
suis capable de m’immerger dans un domaine que je ne connais pas.  » 

Ginette, bénéficiaire

« Aujourd’hui, si je suis ce que je 
suis, c’est grâce à l’accompagne-
ment discret mais efficace des ‘gens 
du Cinex’. À cette heure, je n’ai 
qu’une chose à dire : ‘Au Cinex, point 
de complexe ! De l’amitié, tu trou-
veras et plus grand tu en sortiras.’ » 

Bernadette, bénéficiaire

TÉMOIGNAGE
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4    La Maison Source, à Barvaux

La Maison Source est une jeune 
association qui, grâce à des outils 
préventifs, aide de jeunes parents 
(particulièrement des mamans) 
provenant de milieux fragilisés à 
établir un cadre de vie sain autour 
d’eux et de leur(s) enfant(s). L’asbl 
développe un accompagnement 
tourné vers les gestes du quotidien 
afin de favoriser le développement et 
la qualité de vie des enfants et de 
créer une relation de confiance avec 
les parents.

5   Le Cinex, à Namur

Le Cinex est un espace communautaire au cœur d’un quartier popu-
laire namurois, le quartier des Arsouilles. La population y est mixte et 
multiculturelle. La plupart des habitants est confrontée à des situa-
tions complexes et problématiques comme l’insalubrité des loge-
ments, l’isolement social, des soucis de santé, l’endettement, la préca-
rité, le non-emploi… Le Cinex mène diverses actions dans le but de 
créer des liens et de promouvoir le développement social. L’asbl orga-
nise des activités permettant aux habitants de devenir autonomes, de 
se responsabiliser en tant que citoyens et surtout d’être reconnus.

TÉMOIGNAGE



6   La Teignouse, à Aywaille

Le service d’insertion sociale de La Teignouse a pour mission de lutter 
contre toute forme d’exclusion, de permettre à chacun de trouver ou 
retrouver une place dans notre société, d’y vivre de façon digne et auto-
nome… Pour rompre l’isolement et favoriser la cohésion et la reconnais-
sance sociale, l’association mène divers projets : le bar à soupe, le jardin 
communautaire, le magasin de troc et de seconde main, les tables 
d’hôtes, la lutte contre les assuétudes, les sorties culturelles… L’asso-
ciation est très bien intégrée à cette région semi-rurale, elle fait le lien 
entre ses acteurs : citoyens, autorités et services publics, associations, 
agriculteurs…
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«  J’aime bien l’ambiance de La  
Maison Source, ma fille aime bien venir, 
elle rencontre d’autres enfants car elle 
n’a pas accès à la crèche, ça lui permet 
d’avoir accès à des activités de son âge 
(la dernière fois, on a fait de la plasti-
cine). Ça renforce les liens avec ma 
fille, ce sont des petits moments privi-
légiés. À la maison, elle ne dormirait 
pas comme ça sur moi. Quand je rentre, 
je suis apaisée. Venir, cela m’a aussi 
permis de voir comment mettre mon 
enfant à la sieste, comment faire les 
petits pots…  » 

Fanny, bénéficiaire

Lors d’une journée à La Maison Source, à travers des ateliers, 
les jeunes parents vivent des moments d’échange et de réflexion 
sur les besoins fondamentaux des enfants tels que l’alimenta-
tion, le sommeil, l’hygiène, l’importance de jouer et de vivre dans 
un environnement sécurisé… Ces ateliers variés comportent, 
par exemple, des ateliers culinaires permettant aux familles 
de découvrir de nouvelles recettes à reproduire à domicile. 

La Maison Source invite régulièrement des professionnels (phar-
macienne, kinésithérapeute, ostéopathe…) et des services publics 
et de la santé (planning familial, cellule égalité des chances, 
ONE...) pour animer des ateliers spécifiques, présenter leurs 
savoir-faire et apporter des réponses aux questions des familles.

L’apport social de La Maison Source est tel qu’elle devrait ouvrir 
bientôt une nouvelle antenne à Bastogne. TÉ
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Action Vivre Ensemble et 
toutes les associations qu’elle 
soutient remercient vivement 
les donateurs et les bailleurs 
de fonds privés. Ils ont permis, 
en 2017, de soutenir 92 initia-
tives locales de lutte contre 
la pauvreté, à Bruxelles et en 
Wallonie, pour un montant to-
tal de 321.045 €. Leur solida-
rité compte pour lutter contre 
la pauvreté. 

Entre une intervention pour 
du matériel spécifique (frigo, 
matériel de jardinage, mise 
en conformité électrique…), 
l’appui au démarrage d’une 
nouvelle activité nécessi-
tant un investissement de 
base (une épicerie solidaire, 
un groupe de rencontre pour 
personnes isolées, une cho-
rale avec des enfants roms, 
un atelier couture, un potager 
communautaire ) et le coup 
de pouce complémentaire à 
un subside qui ne couvre pas 
la totalité des frais à engager, 
les demandes sont multiples 
et variées. 

Au-delà du soutien finan-
cier accordé, l’appui d’Action 
Vivre Ensemble, votre appui, 
est toujours une reconnais-
sance et un réel soutien pour 
celles et ceux qui s’inves-
tissent au quotidien auprès 
des personnes les plus fragi-
lisées de notre société.

PROJETS LOCAUX EN RÉGION

Province du Brabant wallon
La Maison’Elle 1330 Rixensart  4.000 € 
L’Hirondelle 1360 Perwez  4.000 € 
Solo mais pas seul 1370 Jodoigne  4.000 € 
La Ferme de Froidmont Insertion 1330 Rixensart  3.000 € 
L’Ouvre-Boîtes 1400 Nivelles  3.000 € 
Le P’tit Maga 1420 Braine-l’Alleud  3.000 € 
Un Toit Un Cœur 1348 Louvain-la-Neuve  2.100 € 
Sourire d’Enfant 1400 Nivelles  1.900 € 
Total : 8 initiatives  25.000 € 

Bruxelles
Pierre d’angle 1000 Bruxelles  6.700 €
Entraide et Culture 1190 Forest  5.000 €
Centre Rafaël 1070 Anderlecht  5.000 €
Maison Biloba 1030 Schaerbeek  5.000 €
Jesuit Refugee Service Belgium 1150 Woluwé-St-Pierre  5.000 €
Association des jeunes marocains 1080 Molenbeek  5.000 €
Santé mentale et exclusion 
sociale, SMES-B. 

1000 Bruxelles  4.000 €

Espace social Télé-Service - 
Consigne Article 23

1000 Bruxelles  4.000 €

Raiz Mirim 1060 Saint-Gilles  4.000 €
Maison Babel 1190 Forest  4.000 €
SAWA solidarité 1040 Etterbeek  4.000 €
Le Toit de l’Amour 1070 Anderlecht  4.000 €
Service d’Entraide Les Cerisiers 
Auderghem-Boitsfort

1170 Boitsfort  3.500 €

WIWO - Welcome in Wezembeek-
Oppem

1950 Kraainem  3.500 €

Office de réadaptation sociale 1000 Bruxelles  2.000 €
Collectif des morts de la rue 1000 Bruxelles  1.000 €
Total : 16 initiatives 65.700 €

Province du Hainaut
L’Essor 6530 Thuin  5.000 €
L’Étape 7500 Tournai  5.000 €
Société Saint-Vincent-de-Paul Ath 7810 Maffle  5.000 €
TEP 6000 Charleroi  5.000 €
Foyer St-Augustin 7000 Mons  4.000 €
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Promotion Services 6031 Monceau-sur-Sambre  4.000 €
Centre de soutien familial juridique et scolaire (CSFJS) 7600 Péruwelz  3.700 €
Némésis 6000 Charleroi  3.500 €
Relogeas 6031 Monceau-sur-Sambre  3.500 €
Champ libre 7860 Lessines  3.250 €
Mikado 6200 Châtelet  3.250 €
La Rochelle 6044 Roux  3.200 €
Alliance pour un monde plus juste 6040 Jumet  3.000 €
École de devoirs Reine Astrid (EDDRA) 7020 Nimy  3.000 €
Entraide de Ghlin 7011 Ghlin  3.000 €
L’Afrique en livres 6000 Charleroi  3.000 €
Maison sociale de Gosselies 6041 Gosselies  3.000 €
Société Saint-Vincent-de-Paul Mellet 6211 Mellet  3.000 €
Accueil et promotion au service des immigrés (API) 6030 Marchienne-au-Pont  2.500 €
FADD solidarité 6060 Gilly  2.500 €
Le Germoir 6031 Monceau-sur-Sambre  2.000 €
Pose ton sac pour un nouveau départ 6010 Couillet  2.000 €
Guidance et entraide brainoise (GEB) 7090 Braine-le-Comte  1.800 €
ORS - Espace Libre 6000 Charleroi  1.800 €
Total : 24 initiatives 79.000 €

Province de Liège
Voix des Sans-Papiers de Verviers (Espace 28) 4800 Verviers  4.850 €
ATD Quart Monde Wallonie-Bruxelles 4800 Verviers  4.750 €
La Belle Diversité 4800 Verviers  4.550 €
Le Panier Solidaire 4000 Liège  4.350 €
Form’anim 4100 Seraing  4.200 €
Maison des Jeunes de la Basse-Meuse 4600 Visé  4.050 €
La Rouette 4970 Stavelot  3.900 €
La Teignouse 4920 Aywaille  3.900 €
École de devoirs de la Wade 4600 Visé  3.650 €
Compagnons Dépanneurs Hannut 4280 Hannut  3.200 €
Collectif droit au logement (DAL) de Liège 6000 Charleroi  3.200 €
Collectif Logement 4280 Hannut  3.000 €
Laméa 4420 Saint-Nicolas  3.000 €
Au Petit Soleil 4040 Herstal  2.900 €
Habitat InVesdre 4800 Verviers  2.800 €
Maison Blanche de Glain 4000 Liège  2.700 €
AMO Reliance 4600 Visé  2.550 €
Bâtissons Notre Avenir 4020 Liège  2.450 €
Total : 18 initiatives 64.000 €
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Province du Luxembourg
Banalbois 6870 Libramont-Chevigny  4.000 €
La Moisson 6680 Sainte-Ode  4.000 €
Mic-Ados 6900 Marche-en-Famenne  4.000 €
Miroir vagabond 6990 Bourdon  4.000 €
Carrefour multiculturel 6800 Libramont  1.500 €
Tisser du lien 6820 Florenville  1.500 €
Total : 6 initiatives 19.000 €

Province de Namur
ADF Collectif «  Ils l’ont fait, 
nous aussi !  »

5560 Houyet  3.400 €

Cinex 5000 Namur  3.400 €
Coquelicot 5000 Namur  3.400 €
Service Entraide Migrants 5030 Gembloux  3.300 €
Greoupe Animation de la 
Basse-Sambre (GABS)

5060 Auvelais  3.000 €

Rébbus 5060 Auvelais  3.000 €
Maison Médicale La Bruyère 5060 Auvelais  2.900 €
Pascougui (La Courte 
Échelle) 

5590 Ciney  2.500 €

Le Légumier de Bébrona 5070 Fosses-la-Ville  2.000 €
La Fourmilière 5575 Gedinne  1.600 €
Sens et Être 5575 Gedinne  1.500 €
Total : 11 initiatives 30.000 €

Communauté germanophone
Viertelhaus Cardijn 4700 Eupen  4.500 €
Wohnraum für Alle 4780 Sankt Vith  4.250 €
Animationszentrum Ephata 4700 Eupen  2.750 €
Frauenliga 4700 Eupen  2.500 €
Median 4700 Eupen  1.800 €
Kornfeld 4750 Elsenborn  1.525 €
JAZ Jugendanimationszentrum 4720 Kelmis  1.020 €
Total : 7 initiatives 18.345 €

Programme Enfance et pauvreté
La Ruelle 1210 Saint-Josse 13.500 €
La Maison Source 6940 Barvaux-sur-Ourthe 10.000 €
Total : 2 initiatives 23.500 €

TOTAL : 92 initiatives 321.045 €

Solde initiatives 2016 9.800 €
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Vivre Ensemble offre à de petites 
associations de lutte contre la 
pauvreté la possibilité de se faire 
guider par des professionnels, 
membres d’agences-conseil en 
économie sociale avec lesquelles 
nous collaborons. Les interventions 
ont lieu dans les domaines de la comp-
tabilité (formation, accompagnement, 
mise à jour), l’accompagnement de 
projets (réflexion sur l’avenir de l’as-
sociation, développement de nouvelles 
activités…), le conseil juridique (créa-
tion d'asbl...), la recherche de finance-
ments et de subsides, etc. 

En 2017, Vivre Ensemble a émis des 
chèques au bénéfice de cinq associa-
tions, pour un total de 2.578 euros.

CHÈQUES CONSULTANCE

La Maison’Elle, à Rixensart, maison d’accueil pour femmes en 
difficulté, a bénéficié d’une consultance en comptabilité avec La 
Boutique de Gestion : «  Je vous remercie vivement pour ce dispo-
sitif fort intéressant qui m’a permis de bénéficier d’un accompagne-
ment dans un travail qui me dépassait (…). Le travail avec La Boutique 
de Gestion m’a sécurisée et devrait me permettre de mieux répondre 
aux exigences des pouvoirs subsidiants et aux questions du Conseil 
d’administration et de l’équipe.  » (la directrice)

L’association De Bouche-à-Oreille, active sur le Plateau de 
Herve, a bénéficié d’une consultance de Crédal pour mieux 
atteindre la rentabilité financière d’un de ses projets d’éco-
nomie sociale de circuits courts entre producteurs et consom-
mateurs («  Nos Racines  ») : «  La consultance est une belle bulle 
d’oxygène qui ouvre des portes. Cela nous a rassurés sur la viabilité 
du projet et cela nous incite à porter un autre regard dans nos 
rapports avec les producteurs et les lieux de dépôt.  » (le directeur)

PROGRAMME ENFANCE ET PAUVRETÉ 

La Fondation Jean-François Peterbroeck soutient, 
depuis septembre 2014, notre programme Enfance 
et pauvreté. Grâce à elle, Action Vivre Ensemble peut 
soutenir de façon substantielle différentes associa-
tions spécifiquement engagées aux côtés des enfants.

Ce précieux soutien s’est clôturé, comme prévu, en 
juin 2017 pour trois associations : La Bulle d’Air à 
Seraing (action de quartier, école de devoirs), Les 
P’tits Câlins à La Louvière (crèche pour enfants dont 
les parents sont en formation professionnelle) et La 
Maison du Pain à Virton (maison d’accueil pour 

femmes, portant une attention particulière à la rela-
tion parents/enfants).

La Fondation Jean-François Peterbroeck poursuit, 
par contre, son indispensable appui à deux autres 
associations : La Ruelle à Saint-Josse (action de 
quartier, activités créatives et culturelles pour les 
enfants) et La Maison Source à Barvaux (accompa-
gnement et formation de jeunes parents fragilisés).  
Marie Spoden, directrice de La Maison Source, se réjouit 
de ce soutien qui va renforcer les activités auprès des 
enfants et permettre de développer de nouveaux projets. 
Elle remercie la Fondation Jean-François Peterbroeck et 
Action Vivre Ensemble pour leur confiance.

RAPPORT ANNUEL 2017
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EN CHIFFRES

Plus de 500 heures d’animation 
et de réflexion avec des groupes 

locaux, de rencontres avec des membres et des 
bénéficiaires d’associations, de conférences et de 
soirées d’échanges-débats réalisées par l’équipe de  
Vivre Ensemble Éducation et ses volontaires.

Près de 200 volontaires, membres 
de groupes locaux participant régu-

lièrement à des rencontres (coordination, réflexion, 
formation, préparation et évaluation d’activités…). 

2350 personnes lors des ciné-
débats autour du film Volontaire !, 

produit par Vivre Ensemble à l’occasion de 53 projec-
tions organisées dans des associations et centres 
culturels.

19 activités de sensibilisation (248 
participants) menées sur la théma-

tique de la transition et de ses liens avec la lutte 
contre les inégalités sociales.

éducation permanente 
POUR COMPRENDRE ET AGIR

500 heures  
d’animation

19 activités200  
volontaires

53 
projections



13

5 assemblées régionales 
réunissant des représentants 

d'associations locales de lutte contre la pauvreté (211 
personnes) et les invitant à partager leurs expériences 
mais aussi à prendre du recul par rapport à leur action. 

6 foires aux outils (78 participants) 
présentant le thème de campagne et les outils péda-
gogiques de Vivre Ensemble.

16 textes d'analyse pour mieux réflé-
chir, comprendre, (s’)informer, décor-

tiquer l’actualité ou les grands enjeux de société. 

47 jeunes au week-end de formation 
«  Green Valley  » organisé par les 

Alter’actifs, le groupe des 18-30 ans lié à Vivre 
Ensemble.

RAPPORT ANNUEL 2017

5 assemblées 
régionales

47 jeunes 
formés

6 foires

16 
analyses
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CAMPAGNE DE L'AVENT 2017

Comme chaque année depuis 1970, Action Vivre 
Ensemble a organisé en Wallonie et à Bruxelles une 
campagne de sensibilisation et de récolte de fonds 
pour soutenir 92 initiatives de terrain en matière de 
lutte contre la pauvreté et l’exclusion sociale : des 
maisons de quartier, des écoles de devoirs, des 
centres de formation professionnelle (EFT, OISP…) ou 
d’alphabétisation, des maisons d’accueil, des initia-
tives en faveur du droit au logement, à la santé, à 
l’emploi, au «  vivre ensemble  », etc. 

Le thème de la campagne 2017 était le volontariat. À 
cette occasion, Vivre Ensemble a publié une étude sur 
ce sujet. Deux chiffres impressionnants en Belgique : 
d’un côté, 1,7 million de personnes vivent dans des 
conditions de pauvreté ou d’extrême précarité ; de 
l’autre, 1,8 million de personnes font du bénévolat. 
L’existence même du volontariat est un signe fort dans 
notre société : l’étude de Vivre Ensemble met en 
lumière le fait que, s’il n’est que peu reconnu, il béné-
ficie à tous les secteurs de la vie sociale et met en 
échec l’idée selon laquelle l’égoïsme et le profit 
seraient rois dans notre société.

Autre cliché balayé : celui selon lequel le volontariat 
se résumerait à une aide des «  riches  » vis-à-vis des 
«  pauvres  ». Aujourd’hui, on rencontre parmi les 
volontaires de plus en plus de personnes qui ont elles-
mêmes connu, ou connaissent encore, des situations 
de précarité (pauvreté, isolement, maladie…) et qui 
viennent à leur tour en aide à l’association qui les 
soutient ou les a soutenues. Ce qui change l’image, 
paternaliste, du bénévole et celle, misérabiliste, du 

bénéficiaire. À cet égard, Vivre Ensemble partage la 
position de la Plateforme francophone du Volontariat 
selon laquelle l’obligation faite aux demandeurs 
d’emploi d’informer l’ONEM de leur intention de 
s’engager comme volontaires (formulaire C45bis) est 
considérée comme discriminatoire. En effet, l'ONEM 
peut refuser l'autorisation si elle estime que ce 
volontariat empêcherait le chômeur de chercher un 
emploi. 

MERCI POUR CETTE CAMPAGNE !

Être pauvre n’est pas un choix… Être solidaire, oui ! : quoi de plus vrai lors de cette campagne 2017 où volon-
taires et donateurs se sont mobilisés pour donner à l’Avent les couleurs de la solidarité ? Dans les paroisses, les 
écoles, les groupes de solidarité, vous vous êtes mobilisés pour des soirées de rencontre avec des associations, 
des animations avec des enfants comme avec des adultes, des célébrations sous le signe de l’engagement et de 
la solidarité… et des collectes qui ont permis de soutenir financièrement 92 associations de lutte contre la 
pauvreté.

UN TRÈS GRAND                                    À TOUTES ET TOUS !

RA
PP

OR
T 

A
N

N
U

EL



15

VOLONTAIRE !, LE FILM-PHARE DE L’AVENT 2017
Un film d’Yves Dorme, produit par Vivre Ensemble

Fabian, Fernande et Jean-Marie, Régine, Luc… la 
brutalité de la pauvreté et de l’exclusion les touche. 
Dans leur ville, dans leur village, ils donnent de leur 
temps et de leur énergie pour lutter, au quotidien, 
face à cette injustice qui les révolte. En partant de la 
réalité concrète de leur engagement, le film reflète 
le regard personnel que chacun pose sur sa propre 

démarche, sur son 
utilité et sa place dans 
la société. Un repor-
tage rempli de sens 
qui met en avant l’im-
portance de l’engage-
ment au travers du 
regard de quatre 
personnalités singu-
lières.

Ni statistiques ni avis d’experts dans ce film, juste 
des volontaires, de simples citoyens tels qu’ils sont 
dans la vie et tels qu’ils vivent leur engagement. Des 
moments partagés, des témoignages sans fard, 
sans trucage, sans voix off, pour ressentir l’énergie 
qui les anime, ce qui les fait bouger. Nous décou-
vrons ce qui les enthousiasme, mais aussi leurs 
doutes, leurs coups de blues, leurs moments de 
révolte et de colère.

Ce film s’adresse aux paroisses, aux associations, 
aux écoles et, plus généralement, au grand public, à 
toute personne, engagée ou non dans du volontariat, 
prête à se laisser interroger sur le sens de sa relation 
aux autres et sur notre modèle de société. Ce film est 
un outil pour nourrir les réflexions de chacun sur 
son engagement social. 

ÉTUDE

Volontaires : pas besoin d’être riche pour donner  
du temps, du talent et du cœur

1,8 million de bénévoles donnent du temps gratuite-
ment en Belgique, notamment dans des associations 
de lutte contre la pauvreté et l’exclusion sociale. Si le 
travail de ces associations est souvent méconnu, 
l’engagement, parmi les volontaires, de nombreuses 
personnes elles-mêmes touchées par la précarité 
ou la pauvreté l’est encore plus. 

Vivre Ensemble est allée à la rencontre de ces béné-
voles actifs dans des associations en Wallonie et à 
Bruxelles. Des associations qui, au cœur d’un quar-
tier, d’un village, d’une ville, retissent des liens, des 
solidarités, répondant souvent aux besoins de base 
qu’une population appauvrie ne parvient plus à 
couvrir… Ils nous ont accordé une ou deux heures 
pour partager le pourquoi et le comment de leur 
engagement, ce qu’ils donnent, ce qu’ils reçoivent, ce 

qui est gratifiant et au contraire ce qui est difficile, en 
quoi leur statut de volontaire est important par 
rapport au personnel 
salarié… 

Volontaires… bénéfi-
ciaires… les cartes se 
mélangent. Ce dossier 
est une invitation à 
changer de regard sur 
le volontariat, sur le 
don, sur la pauvreté et 
les personnes qui la 
vivent. 

Cette étude a été 
éditée à 1200 exem-
plaires et a été large-
ment utilisée, notam-
ment en complément 
du film Volontaire ! 

53 projections 

Avant-premières (17 octobre, Journée mondiale de lutte contre la pauvreté), à Ath et 
Namur : 600 personnes. 
51 projections en Wallonie-Bruxelles : 1400 personnes
En télé : 30.000 téléspectateurs sur la Trois-RTBF (12 et 19 décembre) 

RAPPORT ANNUEL 2017
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COUPS DE PROJECTEUR EN RÉGION

1    «  Enfants sans frontières  » 
au Centre Fedasil, à Jumet

La soirée de rencontre et de débat qui s’est tenue le 22 novembre 
2017 à Jumet fut un temps dont la richesse est difficile à rendre 
par de simples mots. Fruit d’un partenariat de longue durée 
entre le CEFOC1, l’asbl TEP et Vivre Ensemble, avec le soutien 
d’ENEO, cette activité avait pour ambition de donner la parole à 
celles et ceux que l’on n’entend pas : les enfants les plus 
marginalisés, par leur statut de demandeurs d’asile. En leur 
donnant la parole, nous avons mis en exergue l’absurdité des 
politiques d’asile en Belgique, si souvent désincarnées et 
répressives. Car ces jeunes ont souligné l’évidence que, dans 
la rencontre, c’est la paix et la solidarité que l’on construit, tout 
en arrachant les étiquettes. Derrière les définitions abstraites 
(réfugiés, demandeurs d’asile, autochtones, nationaux, etc.), il 
y a tout simplement des humains… dont les droits élémentaires 
ne sont pas toujours assurés.

À l’occasion de cette soirée, David Lallemand (conseiller en 
communication du Délégué aux droits de l’enfant) a souligné le 
drame qui se joue au sein de l’Union européenne, où des 
mineurs sont abandonnés à leur propre sort, hors de tout 
cadre, sans soutien. Il a aussi mis en avant cette base sur 
laquelle construire le présent et l’avenir : les enfants ne sont 
pas le problème, ils sont la solution. Ce qu’ils ont démontré 
par eux-mêmes, en réalisant des œuvres belles et sincères, 
révélées en cours de soirée.

Un défi était d’organiser cet événement intitulé «  Enfants sans 
frontières  » au sein même du centre d’accueil pour deman-
deurs d’asile de Jumet, géré par Fedasil. Et ce fut un succès, 
comme en témoigna la présence de 70 personnes serrées dans 
le réfectoire.

1  Centre de formation Cardijn

les enfants  
ne sont pas le problème,  
ils sont la solution..
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2   Parcours social, à Herve

Le 29 novembre 2017, après deux éditions à 
Verviers, a eu lieu une balade dans la ville de 
Herve à la rencontre d’associations diverses 
qui soutiennent les jeunes et personnes préca-
risées. Les associations visitées étaient Le Toit, 
qui fournit un soutien aux personnes précari-
sées pour la location d’habitations sociales, colis 
alimentaires…, la Maison des Jeunes (école de 
devoirs, ateliers créatifs…) et Télé-entraide. 
L’objectif de ce parcours social ? D’abord rencon-
trer les personnes qui travaillent dans ces asso-
ciations, salariées ou bénévoles. Ensuite, cher-
cher à connaître leurs nombreuses activités. Et 
aussi aider à discerner et mieux comprendre 
les besoins de nos concitoyens, parfois complè-
tement ignorés.

3    Assemblée associative Namur-Luxembourg,  
à Namur

Le 14 novembre 2017, à Namur, des membres de 
quatorze projets qui luttent contre la pauvreté et 
l’exclusion sociale dans les provinces de Namur et 
du Luxembourg ont participé à l’Assemblée asso-
ciative régionale organisée par Vivre Ensemble, 
qu’elles soient soutenues à l’occasion de la 

campagne d’Avent 2017 ou bénéficiaires de 
campagnes antérieures. Lors de cette assemblée a 
été projeté le film Volontaire !, dans lequel se sont 
reconnus nombre de participants qui ont échangé 
leurs impressions et expériences après le film. 
Ensuite, la secrétaire générale de la Plateforme 
francophone du Volontariat, Emmeline Orban, a 
expliqué les enjeux juridiques et politiques liés à la 
pratique du volontariat.
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4   «  Prison en transition  », à Namur

L’équipe locale de Vivre Ensemble et l’aumônerie de la 
prison de Namur avaient déjà organisé, en 2016, la projec-
tion du film Demain de Cyril Dion et Mélanie Laurent. 
L’expérience fut tellement enrichissante qu’elle a été 
renouvelée par l’antenne namuroise le 1er juin 2017. Le 
débat qui a suivi la diffusion du même film réunissait tout 
à la fois des détenus et des personnes impliquées dans 
des initiatives de transition solidaire. Plus du quart des 
200 détenus s’étaient inscrits mais, pour des raisons de 
sécurité, seulement 25 d’entre eux, des jeunes (25-40 
ans) en préventive, ont pu participer au débat-projection.

5    Assemblée associative du Brabant wallon 
à Nivelles

Le vendredi 24 novembre 2017 a eu lieu, à Nivelles, 
l’Assemblée associative de Vivre Ensemble, avec 
pour bannière : «  Volontaires : pas besoin d’être riche 
pour donner du temps, du talent et du cœur.  »

Cette journée fut l’occasion pour une vingtaine de 
personnes originaires de différentes associations 
(permanents et volontaires) de réfléchir à la ques-
tion du volontariat comme outil d’émancipation 

sociale pour les personnes précarisées. Une projec-
tion du film Volontaire !, produit par Vivre Ensemble 
Éducation, a amorcé les discussions. L’intervention 
de Véronique Thibaut, directrice de l’asbl Ouvre-
Boîtes à Nivelles, sur la question «  Le volontariat : un 
outil d’émancipation pour les usagers ?  » et une visite 
de l’association ont clôturé cette journée très appré-
ciée par l’ensemble des participants.
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7   La formation VIP, à Visé

Mieux connaître les mécanismes d’appauvrissement 
et les réalités de la pauvreté, comprendre leurs 
implications sur le quotidien des personnes, perce-
voir plus en profondeur leur vécu… C’est ce qu’a 
permis la formation VIP (Volontaires impliqués en 
pauvreté) pour les 16 personnes de la Conférence 
Saint-Vincent de Paul, actives à Visé et à Dalhem 
dans la distribution alimentaire, le magasin de vête-
ments ou l’aide en meubles. Durant deux jours, les 15 

et 22 février, deux animateurs de Vivre Ensemble ont 
travaillé avec ces volontaires autour de situations 
concrètes qu’ils vivent dans leur engagement. Des 
situations parfois très difficiles, où stress, tensions 
et conflits sont de plus en plus fréquents, assurent-
ils. Un témoignage de plus du durcissement évident 
des réalités de précarisation dans notre région ? La 
formation VIP cherche avant tout à renforcer le 
volontaire dans ses tâches, pour lui faire garder ses 
généreuses motivations. Parce que la bonne volonté 
ne suffit pas… 

6   Week-end de formation Jeunes, à Fourons

Depuis 2007, un week-end de formation organisé par 
et pour les jeunes a lieu en début d’année. En 2017, pour 
la onzième édition, c'est encore le groupe des jeunes 
Alter’actifs qui a organisé et animé ce moment privi-
légié d’apprentissage, de réflexion et de partage. C’est 
au gîte Green Valley, à la ferme de l’agriculteur Luc 
Hollands, que 38 jeunes, dont 16 nouvelles têtes, se sont 
donné rendez-vous pour deux jours de découverte sur 
les initiatives locales, les mouvements de résistance et 
les alternatives au Nord et au Sud.

Au programme : un moment de partage sur l’engage-
ment militant et le pouvoir des mots, la visite de la 
ferme et le témoignage de Luc Hollands, agriculteur 

militant ayant converti son exploitation au bio, qui a 
expliqué aux jeunes ses choix agricoles et politiques, 
notamment sa lutte contre les traités de libre-
échange. Un temps d’échange sur la résistance 
paysanne au Guatemala et l’alternative que constitue 
le Buen vivir face aux politiques néolibérales, à l’ac-
caparement des terres et à l’épuisement des 
ressources. Et puis quatre ateliers, sur la désobéis-
sance civile, sur le sexisme, sur les monnaies 
citoyennes et sur la vie en habitat communautaire.

Le week-end Green Valley 2017, c’était aussi beaucoup  
de convivialité, des repas bio et végétariens cuisinés 
ensemble à base de légumes de saison et la moisson 
d’idées à mettre en œuvre pour continuer la construc-
tion d’un monde plus respectueux de la nature et de 
l’être humain.
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VIVRE ENSEMBLE À LA RADIO

Vivre Ensemble anime une émission sur RCF-Bruxelles 
(Radio chrétienne francophone), deux fois par mois. 

Au programme, des analyses de l’association en 
présence de leur auteur, des infos sur les campagnes, 
des rencontres avec des témoins des associations. 

Sur 107.6 à Bruxelles ou sur www.rcfbruxelles.be, ces 
émissions peuvent aussi être réécoutées via le site  
www.vivre-ensemble.be/-Radio162- 

Parmi les thèmes traités, relevons l’accueil des réfugiés 
et des demandeurs d’asile, le volontariat, la journée du  
17 octobre contre la pauvreté, des initiatives locales de 
solidarité. 

Vivre Ensemble publie une quinzaine d’analyses chaque 
année. Il s’agit de textes qui abordent un thème lié à la 
pauvreté et à la justice sociale. Dans un langage acces-
sible, ils constituent des outils de travail et d’informa-
tion à destination des enseignants et de leurs étudiants, 
des journalistes, des associations d’éducation perma-
nente et des «  simples citoyens  ». 

En 2017, pas moins de 16 analyses riches de sens et d’in-
térêt ont été publiées, principalement sur les thèmes de 
la pauvreté et de la justice sociale (invendus des super-
marchés, limiteurs d’eau, repair’cafés, inégalités 
homme-femme…), de la transition et de la question des 
migrants (accueil citoyen des réfugiés, politique migra-
toire, populisme…). 

Toutes les analyses sont publiées en version papier et en 
ligne (www.vivre-ensemble.be/-Analyses-). 

ANALYSES : QUELQUES PAGES POUR MIEUX 
COMPRENDRE NOTRE SOCIÉTÉ

PÉRIODIQUES

La revue Juste Terre ! est 
diffusée, trois fois par an, 
à 15 000 exemplaires en 
moyenne par numéro. 

Du côté digital, la lettre 
électronique et les publi-
cations sur Internet, 
Facebook et Twitter 
atteignent un nombre 
sans cesse croissant de 
sympathisants.
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Mensuel d’Entraide et Fraternité asbl et de Vivre Ensemble Education asbl | rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles

Bureau de Dépôt BRUXELLES X - Numéro d’agrément P201010 (ne paraît pas en juillet et en août)

Une campagne de l’Avent, c’est d’abord une thématique, une porte d’entrée pour aborder l’épineuse problématique 

de l’exclusion sociale, mais c’est aussi une multitude d’hommes et de femmes qui réfléchissent, communiquent, 

organisent, interpellent, débattent et partagent. Dans ce numéro du Juste Terre !, nous voulons donner un visage 

à toutes ces personnes qui font exister une campagne de solidarité comme la campagne de l’Avent. 

n°125 - FÉVRIER 2016

www.vivre-ensemble.be

Suivez-nous sur Facebook et Twitter

Une nouvelle fois, des chiffres sont tombés froidement 

et des statistiques ont claqué sèchement : durant les 

derniers six mois de 2015, la pauvreté a progressé de 

11,3% en Belgique ! 

Et une nouvelle fois, cette annonce ne semble pas perturber 

l’ordre des choses :  le gouvernement « réforme » et la presse 

« ronronne ». Entre hystérie sécuritaire et « news people », 

le monde vaque tranquillement à ses occupations... 

Y a-t-il pourtant un problème plus préoccupant pour 

notre avenir que ce cancer de l’exclusion et de la pauvreté 

qui ronge notre société ? Et y a-t-il parallèlement un 

sujet plus absent de la une de nos journaux et de l’ordre 

du jour de nos décideurs politiques ?

La dégradation du tissu social, c’est-à-dire ce qui fait lien 

dans notre société, est devenue une fatalité à laquelle tout le 

monde semble s’être accoutumé, y compris les victimes elles-

mêmes, qui préfèrent disparaître dans l’ombre et la honte… 

Toutefois, pour de nombreux citoyens rassemblés dans 

de multiples initiatives, le mot « fatalité » n’existe pas. 

Il faut lutter. De la petite association de quartier aux 

réseaux de solidarité nationaux, les projets fourmillent 

pour tenter d’endiguer le phénomène. Pour accueillir, 

soutenir, relever… 

Face à un monde politique qui ne veut pas prendre 

ses responsabilités, se rend-t-on compte que si ces 

associations n’existaient pas, si ces résistants baissaient 

les bras, des milliers de personnes qui ont basculé dans la 

pauvreté seraient complètement laissées pour compte ? 

Dans quelle société barbare vivrions-nous alors ? 

En soutenant Vivre Ensemble durant la campagne de 

l’Avent, vous avez témoigné de votre refus de voir cette 

société s’imposer sous nos fenêtres. Sans vous, sans 

votre compréhension des enjeux, sans votre soutien, 

un des derniers filets de sécurité et d’humanité 

disparaîtrait pour une foule de naufragés de la vie. 

Oui, je sais, ce n’est pas votre boulot. Vous n’êtes pas des 

« pompiers sociaux ». Mais sachez que, pour beaucoup 

de gens, votre main tendue et la reconnaissance de 

leur dignité, c’est tout ce qu’il leur reste. 

Merci à vous !
  François Letocart

Chargé de communication

Merci !
Edito 

Contre la pauvreté, je choisis la SOLIDARITÉ !
©
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Juste Terre !
Mensuel d’Entraide et Fraternité asbl et de Vivre Ensemble Education asbl | rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles

Bureau de Dépôt BRUXELLES X - Numéro d’agrément P201010 (ne paraît pas en juillet et en août)

SANS TOIT, IL N’Y A PLUS DE DROITS !  Charleroi et son cortège de clichés : misère sociale, urbanisme anarchique, 

clientélisme politique, immobilisme économique… et si on laissait une bonne fois pour toutes ces préjugés de 

côté et qu’on partait à la découverte du vrai Charleroi ? Une ville dont le cœur bat au rythme de la solidarité des 

habitants, une ville riche de leur créativité et de leurs nombreuses initiatives. Parmi elles, l’asbl « Solidarités 

Nouvelles », en pointe dans la lutte pour le droit au logement.

n°128 - MAI 2016

www.vivre-ensemble.be
Suivez-nous sur Facebook et Twitter

C’est dans les années ‘90 que l’abbé Paul Trigalet 

pose les fondations de l’association «Solidarités 

Nouvelles».  A la base, un objectif : agir pour le droit 

au logement ; et une conviction : les personnes 

en situation d’exclusion sont les expertes de leur 

condition, et donc les mieux à mêmes de trouver les 

solutions adéquates, pourvu qu’on les assiste un peu. 

L’association se déploie d’abord dans la ville basse 

de Charleroi. Elle y organise des permanences pour 

accueillir des personnes fragilisées comme des habitants 

de la rue en grande précarité. Elle est aussi amenée à 

se mobiliser avec des personnes souffrant d’absence de 

reconnaissance, en particulier les habitants de zones de 

loisirs et de campings.

Aujourd’hui, à « Solidarités Nouvelles », on s’occupe de 

logement sous toutes ses formes : soutien individuel, 

formation au droit au logement, insertion sociale, 

travail de rue ; mais aussi ciné-débats ou jardin potager 

collectif. Autant de projets qui enjolivent la vie et 

enrichissent la palette de couleurs d’un pays qui est loin 

d’être seulement noir ! 

Une variété de services

« Solidarités Nouvelles » propose une gamme de projets 

et d’initiatives qui ont toutes pour dénominateur commun 

le souci d’aider à relever celles et ceux que la vie a fait 

trébucher et qui ne savent plus où se poser : 

• mise en location d’une vingtaine de logements à loyer 

social pour des ménages en état de précarité ;

• travail de proximité avec les habitants de la rue, avec 

les personnes fréquentant le Resto du Cœur, avec les 

occupants de squats ;

• accompagnement et soutien de familles en situation 

d’expulsion (administrative, judiciaire ou illégale) ;

• animation de collectifs « Droit au Logement » à Charleroi 

(dont le groupe DAL Femmes), à Liège et à Mons ; 

• actions d’interpellations médiatiques et politiques.

Toutes activités confondues, l’asbl touche régulièrement 

plusieurs centaines de personnes sur ses différents 

territoires d’intervention. Un noyau dur d’une cinquan-

Contre la pauvreté, je choisis la SOLIDARITÉ !

Nouvelles pauvretés et nouvelles solidarités

Juste Terre !

Mensuel d’Entraide et Fraternité asbl et de Vivre Ensemble Education asbl | rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles
Bureau de Dépôt BRUXELLES X - Numéro d’agrément P201010 (ne paraît pas en juillet et en août)

« Malheur à celui qui blesse un enfant ! », dit la chanson. Pourtant, ils sont nombreux, aujourd’hui, les enfants 

blessés par la vie, qui grandissent dans des conditions indignes d’une société opulente du début du 21e siècle. 

Victimes collatérales d’un système qui veut que les plus forts empochent la mise, tandis que les exclus rament 

indéfiniment. Pourtant, même le FMI le dit : « il faut absolument prendre la mesure du danger que représente la 

montée des inégalités, en particulier si celles-ci touchent les plus jeunes générations… »

n°131- OCTOBRE 2016
www.vivre-ensemble.beSuivez-nous sur Facebook et Twitter

Il s’appelait Dylan ou Jordan, je ne sais plus trop. C’était sur les bancs de l’école primaire de mon village. Dans la cour, ils étaient nombreux à le traiter de « barraki » ou de « puant ». On ne partageait pas notre « dix heures » avec lui, même si lui n’en avait jamais. En classe, on riait de son ignorance lorsqu’il montait au tableau. Et lors-qu’il y avait une « alerte aux poux », c’était toujours sa tignasse à lui que « Madame » inspectait en premier. Malgré tout, à contre-courant de ces préjugés, une ami-tié improbable était née entre nous. Les mômes, c’est comme ça… J’ai découvert alors que sa vie à lui, c’était un peu du Zola : mère célibataire alcoolique, beau-père à la « gifle facile », logement social délabré et fringues de récup’ offertes par des « âmes charitables ». Malgré les efforts de nos instit’, je pense qu’il n’a jamais vrai-ment appris à lire et à écrire, et une fois l’école finie, il a disparu : « filière sans issue » puis « ONEM », « CPAS »... que sais-je ?C’était il y a longtemps, et le vrai scandale dans cette histoire, c’est que, depuis, la pauvreté des enfants n’a jamais cessé d’augmenter : trois sur dix, c’est au-jourd’hui le nombre d’enfants qui vivent dans une famille « pauvre » selon une enquête de la mutualité Solidaris. 

D’après l’Unicef, cela fait de la Belgique un des pays avec « un taux de pauvreté infantile les plus élevés d’Europe. »Pouvons-nous accepter cela ? Nous résigner à ce que, dans un pays riche et « civilisé », des enfants naissent sans la moindre chance de vivre une vie digne et épanouie ? Et pour les croyants que nous sommes, l’enfant, qui est un don de Dieu, un signe de bénédiction, ne doit-il pas être protégé en priorité ?
Alors, encore et toujours, il faut s’atteler à casser les mécanismes de l’exclusion, à construire du lien, à tendre la main. Et d’abord pour les plus petits… C’est la tâche gigantesque à laquelle s’attellent les associations soutenues par Vivre Ensemble. Pour que la pauvreté ne soit plus « la chose qui se transmet le mieux au monde ». Pour que tous les enfants du monde reçoivent les mêmes chances !   

  François Letocartchargé de communication
Contre la pauvreté, je choisis la SOLIDARITÉ !

Édito La pauvreté en héritage

Juste Terre !

Mensuel d’Entraide et Fraternité asbl et de Vivre Ensemble Education asbl | rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles

Bureau de Dépôt BRUXELLES X - Numéro d’agrément P201010 (ne paraît pas en juillet et en août)

D’Aubel à Bruxelles, de Libramont à Charleroi, de « Solidarifête » en célébration internationale, de matchs de foot 

alternatifs en projections de fi lm sur les sans terre, la Wallonie et Bruxelles se sont mis, grâce à vous, aux couleurs 

du Brésil et de la solidarité avec ses petits paysans, durant le Carême de Partage 2014. Votre engagement et votre 

créativité sans limite ont donné de la réalité à ce beau proverbe brésilien : « Le bonheur est quelque chose qui se 

multiplie quand il se divise ». Un tout grand merci à vous toutes et tous.

n°109 - JUIN 2014
www.entraide.beSuivez-nous sur Facebook et Twitter

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !

Vous qui, en cette « année de l’agriculture familiale », avez participé activement à notre campagne de Carême, sachez que vous contribuez à un changement en pro-fondeur du modèle agroalimentaire. En soutenant nos partenaires du Sud et/ou en vous engageant vous-mêmes dans d’autres modes de consommation alimen-taire, vous contribuez à démontrer que l’intérêt des populations du Nord comme du Sud réside dans le sou-tien à une agriculture familiale agroécologique, dont les bénéfi ces en matière de réduction de la pauvreté, de gestion des écosystèmes ou de qualité des productions agricoles ne sont plus à démontrer. 
« C’est un véritable changement de paradigme qui s’opère aujourd’hui », nous dit Olivier De Schutter, rapporteur spé-cial des Nations Unies pour le droit à l’alimentation, men-tionnant dans son rapport de fi n de mandat, « une prise de conscience à l’échelle globale de la planète pour changer de 

cap et aller vers l’agroécologie ». Ce sursaut citoyen dont vous êtes acteurs contraste avec l’immobilisme des dé-cideurs, également pointé du doigt par le juriste belge. En effet, il n’y a pas de solution miracle à attendre ve-nant d’en haut, mais bien un espoir né des initiatives citoyennes : potagers collectifs, circuits courts, coo-pératives agroécologiques… tant au Nord qu’au Sud, une multitude de producteurs et de consommateurs œuvrent à la renaissance d’une agriculture sinistrée par 50 années de politiques producti-vistes et redessine les contours d’une nouvelle agriculture fondée sur le res-pect de l’Humain et de la Terre. 

  François Letocart
Chargé de communication 

Reconstruction !
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Juste Terre ! : Com-ment s’est passé le camp de vacances annuel que vous or-ganisez avec les en-fants, en Ardenne, à Hurtebise ? 
Sr Marie-Thérèse : Cela a tout simple-ment été magique ! L’équipe d’organi-sation et d’enca-drement du camp a fait des merveilles ! Notre thème de camp était la « musique du monde » et, en suivant ce fil rouge, nous sommes partis chaque jour à la découverte d’un nouveau continent. Chaque jour, nous avons ouvert une nouvelle valise dans laquelle il y avait des objets de la vie courante, des habits traditionnels, des CD de musique, etc. Les enfants avaient été répartis en groupes qui étaient chacun responsable d’une valise. Notre « voyage » s’est traduit, par exemple, par un goûter des différents pays visités, ou par une grande « veillée du monde », magnifiquement animée en costumes locaux ! Les enfants sont rentrés ravis et requinqués à Seraing…Juste Terre ! : Qu’en est-il de vos projets d’amélioration de vos locaux de la rue des Champs ? 

Sr Marie-Thérèse : On a enfin pu vider le grenier et ainsi faire de l’espace pour aménager une nouvelle classe pour l’école de devoirs. Cela fait un gain de place et un surplus de confort vraiment appréciable pour les enfants…  On a engagé une équipe de scouts qui est venue faire le travail et a rempli un conteneur plein. 

De plus, on a rafraîchi toute la maison en repeignant les corridors et certaines pièces. Le cadre est devenu encore plus agréable. Et en ce qui me concerne, je suis revenue m’installer sur place. C’est beaucoup plus pra-tique ainsi… 

Juste Terre ! : Que devient votre école de devoirs ? Sr Marie-Thérèse : Elle ne désemplit pas ! Bien au contraire ! Mais nous avons toujours des enfants en grande difficulté sociale… J’en appelle d’ailleurs à un « partenariat de prières » pour certains d’entre eux : ils ne sont ni bêtes, ni mauvais… mais ils manquent cruellement de repères éducatifs de base. C’est le cas, par exemple, de Nathanaël : il mord ses camarades, crache dans la soupe de ses voisins, se tient mal… et pousse les autres à se faire « remarquer » ! Les séances sont parfois épiques ! Mais cela témoigne surtout d’un besoin de tendresse et aussi de la nécessité de trouver des activités saines et positives pour ces gosses. C’est pourquoi nous avons entamé des démarches pour leur permettre de faire du sport ou du théâtre.
Juste Terre ! : Et votre équipe, est-elle toujours aussi dynamique ? 

Sr Marie-Thérèse : Il y a une grande nouveauté, c’est que nous avons engagé une jeune professeur de français qui va venir spécialement donner des cours de rattrapage pour les enfants étrangers qui ne parlent pas bien notre langue. C’est le cas, par exemple, d’Amadou qui vient de Guinée et qui a 12 ans. C’est un enfant intelligent, mais il ne peut pas suivre à l’école à cause de la barrière de la langue. Il a vraiment besoin d’une aide intensive.  

Seraing : la Bulle d’Air se donne de l’air
Vous êtes nombreux à nous avoir demandé des nouvelles de la Bulle d’Air 
à Seraing, un projet particulièrement attachant et sympathique d’aide aux 
enfants issus de milieux défavorisés. Nous avons demandé à Sr Marie-Thérèse, 
cheville ouvrière de cette association,  des nouvelles de son équipe et, surtout, 
des enfants qui lui rendent visite tous les mercredis et samedis. 

Juste Terre ! : Comment ces mamans arrivent-elles chez vous ?
Marie Spoden : Il y a tout un réseau d’acteurs sociaux dans la région qui les oriente vers nous. Notre grande fierté, c’est d’avoir réussi à créer du lien et des collaborations avec différents acteurs, par exemple le CPAS, la maison médicale, l’AMO… Une part importante de mon travail consiste donc à faire connaître l’association. Par ailleurs, le bouche à oreille commence à fonctionner… Vous savez, il y a encore des gens qui se préoccupent des autres ! De leurs voisines et voisins en difficulté, par exemple…

Juste Terre ! : Quelle est l’implication de vos bénévoles ? Marie Spoden : Les journées d’accueil enfants-parents se réalisent régulièrement grâce à l’engagement d’une coordinatrice et d’animatrices, mais également grâce à la présence de personnes qualifiées bénévoles. Ainsi, par exemple, une animatrice bénévole est présente le lundi après-midi pour renforcer les ateliers culinaires, une seconde vient pour donner des petits cours de cou-ture... L’association ne pourrait pas vivre sans ces appuis, car en plus d’être une aide précieuse, ils permettent une réelle mixité sociale. Mais nous n’acceptons pas n’importe qui pour autant. Il faut des gens qui aient de réelles notions de l’aide sociale, sinon on peut faire pire que bien, par exemple en jugeant. 

Parfois, des compétences surprenantes et très pré-cieuses apparaissent : un médecin est venu proposer des exercices de sophrologie, une amie pharmacienne est venue donner des notions de premiers soins, une osthéopathe a fait des séances pour les enfants…Je suis aussi très reconnaissante des aides en matière d’accompagnement et de réflexions à l’Asbl NGE qui a démarré l’accompagnement et à l’asbl MAV (la Maison des associations et du Volontariat), une initiative de l’asbl Quartier de Vie, qui est encore très présente mainte-nant. Merci aussi pour le soutien apporté par les dona-teurs, les bénévoles et les services partenaires.Juste Terre ! : L’association a-t-elle aussi des revenus propres ? 

Marie Spoden : Pour permettre à l’association d’assumer une partie de ses besoins financiers, nous avons mis en place un atelier de seconde main. Grâce à une équipe de bénévoles, grâce aux jeunes parents, nous trions et stockons du matériel et des vêtements de première né-cessité que nous revendons à très bas prix aux jeunes parents. Nous organisons aussi différentes activités de soutien : ainsi, par exemple, un souper qui se déroulera à Barvaux le 15 octobre !  

  Propos recueillis par F. Letocartchargé de communication

Créer une intimité avec les petits, cela s’apprend également à la Maison Source.

Contre la pauvreté, je choisis la SOLIDARITÉ !

Juste Terre ! Publication commune Entraide et Fraternité asbl et Vivre Ensemble Education asbl
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Pour l’anniversaire de ses 50 ans d’ordination, le 10 septembre dernier, 
l’abbé Jean-Yves Pollet a eu la chance de rencontrer le pape François, grâce 
à ses amis qui ont organisé cette rencontre au Vatican. L’Abbé a eu l’occasion 
de serrer la main du Pape lors d’une audience en compagnie d’autres 
personnes. 

Mouscron – Rome : l’Abbé Pollet a rencontré le pape François
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C’est un événement marquant dans la vie de ce prêtre qui connaît bien Vivre Ensemble : en effet, il est le fon-dateur de La Ferme Saint-Achaire, un projet soutenu par notre association. Cette asbl, née en 1981 à Mous-cron, a pour objectif d’héberger et de resocialiser des personnes en grande difficulté sociale : sans abri, ac-compagnées ou non d’un enfant. Durant leurs séjours 

à la ferme, ces personnes reprennent le goût à une vie simple et communautaire, rythmée par le travail du bois et la production/vente de produits fermiers. Après sa visite à Rome, l’Abbé Pollet déclarait avec émotion : « C’est un beau cadeau et un honneur pour moi. J’ai beaucoup d’admiration pour le pape François ».

Juste Terre !

Mensuel d’Entraide et Fraternité asbl et de Vivre Ensemble Education asbl | rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles

Bureau de Dépôt BRUXELLES X - Numéro d’agrément P201010 (ne paraît pas en juillet et en août)

Alors que de sombres nuages semblent s’amonceler sur le monde, alors que le visage hideux du populisme, de 

l’intolérance et du rejet de l’autre refait surface, alors qu’une parole égoïste et de repli sur soi semble se libérer 

comme jamais…, il est vital de garder notre regard rivé sur notre cap : celui de sociétés libérées de la peur, (re)

découvrant dans la fraternité et le vivre ensemble le sens de la vie, mais aussi le pouvoir de changer les choses !

n°133 - NOVEMBRE 2016

www.vivre-ensemble.be
Suivez-nous sur Facebook et Twitter

Contre la pauvreté, je choisis la SOLIDARITÉ !

Il y a d’abord le constat. Comme chaque année, et ce 

depuis trop longtemps, Vivre Ensemble prend acte de la 

progression de la pauvreté et de l’exclusion dans notre 

pays : en 2016, ce sont 30 000 personnes de plus qui se 

sont retrouvées inscrites dans les CPAS belges. 
Le pape François nous appelle à ne pas perdre 

« l’émerveillement, la fascination, l’enthousiasme de vivre 

l’Évangile de la fraternité et de la justice ». Et effectivement, 

en cet Avent qui débute, nous sommes émerveillés par la 

créativité déployée par nos concitoye-ne-s pour venir en 

aide à celles et ceux qui sont frappés par la pauvreté. Là, 

c’est une épicerie sociale, ici une maison d’accueil pour 

de jeunes parents issus de milieux précarisés, là encore 

un centre multiculturel où il fait bon vivre ensemble. 

Toutes ces initiatives nous font garder l’espoir en 

l’Humain. Elles sont autant de manifestations du 

« service du frère ». En cette période de l’Avent, la joie de l’Évangile peut 

transformer vos dons en une bonne nouvelle qui sauve, 

puisqu’elle brise la misère et la 
solitude. A travers tant de gestes 
simples et quotidiens de solidarité 
concrète, c’est bien le Seigneur qui 
s’approche. Le Seigneur de vie qui 
donne et qui se donne. Joyeuses fêtes à toutes et à tous. 

  François Letocartchargé de communication

Édito   
Vivre la joie de l’Évangile au cœur  
de la solidarité
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SÉANCE D’INFORMATION À BRUXELLES AVEC TESTAMENT.BE 

Le 30 novembre 2017, à Bruxelles, Vivre Ensemble a 
organisé une séance d'information en collaboration 
avec la plateforme Testament.be pour répondre aux 
questions de personnes qui souhaitent soutenir ses 
actions de terrain grâce à un legs en duo, un legs parti-
culier ou une donation. Qu’est-ce qu’un héritage ? 
Qu’est-ce que la part réservataire ? Comment rédiger 
un testament ? Qu’est-ce qu’un legs en duo ? Qui sont 

mes héritiers légaux ? Comment puis-je faire un legs à 
une association et en même temps favoriser ma famille 
et mes proches ? Les intervenants étaient de premier 
plan : Maître Renaud Verstraete, notaire à Bruxelles et 
Patrice Macar, coordinateur de la campagne Testament.
be. Au terme de la rencontre, les personnes qui le 
souhaitaient ont pu avoir un aparté avec le notaire pour 
des questions personnelles. 

21

PARTAGE FINANCIER

Les paroisses se mobilisent pour collecter des fonds lors de la campagne 
d’Avent, notamment grâce à l’enveloppe-collecte. Durant cette période, l’en-
veloppe-collecte et le dépliant d’appel au don ont été massivement distribués 
afin de faire connaître les associations soutenues et de récolter des fonds 
auprès de nouveaux donateurs pour les soutenir.

Au nom de toutes les personnes qui ont été aidées dans leur lutte contre la 
pauvreté et pour une vie plus digne, Vivre Ensemble vous remercie chaleu-
reusement pour votre partage financier lors de la campagne d’Avent et tout 
au long de l’année 2017. Chaque être humain a le droit de manger à sa faim, 
d’aller à l’école, d’avoir un endroit où dormir et de retrouver sa dignité. C’est 
ce que nous croyons. Merci d’y croire avec nous.

RAPPORT ANNUEL 2017

Juste Terre !
Mensuel d’Entraide et Fraternité asbl et de Vivre Ensemble Education asbl | rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles

Bureau de Dépôt BRUXELLES X - Numéro d’agrément P201010 (ne paraît pas en juillet et en août)

Une campagne de l’Avent, c’est d’abord une thématique, une porte d’entrée pour aborder l’épineuse problématique 

de l’exclusion sociale, mais c’est aussi une multitude d’hommes et de femmes qui réfléchissent, communiquent, 

organisent, interpellent, débattent et partagent. Dans ce numéro du Juste Terre !, nous voulons donner un visage 

à toutes ces personnes qui font exister une campagne de solidarité comme la campagne de l’Avent. 

n°125 - FÉVRIER 2016

www.vivre-ensemble.be

Suivez-nous sur Facebook et Twitter

Une nouvelle fois, des chiffres sont tombés froidement 

et des statistiques ont claqué sèchement : durant les 

derniers six mois de 2015, la pauvreté a progressé de 

11,3% en Belgique ! 

Et une nouvelle fois, cette annonce ne semble pas perturber 

l’ordre des choses :  le gouvernement « réforme » et la presse 

« ronronne ». Entre hystérie sécuritaire et « news people », 

le monde vaque tranquillement à ses occupations... 

Y a-t-il pourtant un problème plus préoccupant pour 

notre avenir que ce cancer de l’exclusion et de la pauvreté 

qui ronge notre société ? Et y a-t-il parallèlement un 

sujet plus absent de la une de nos journaux et de l’ordre 

du jour de nos décideurs politiques ?

La dégradation du tissu social, c’est-à-dire ce qui fait lien 

dans notre société, est devenue une fatalité à laquelle tout le 

monde semble s’être accoutumé, y compris les victimes elles-

mêmes, qui préfèrent disparaître dans l’ombre et la honte… 

Toutefois, pour de nombreux citoyens rassemblés dans 

de multiples initiatives, le mot « fatalité » n’existe pas. 

Il faut lutter. De la petite association de quartier aux 

réseaux de solidarité nationaux, les projets fourmillent 

pour tenter d’endiguer le phénomène. Pour accueillir, 

soutenir, relever… 

Face à un monde politique qui ne veut pas prendre 

ses responsabilités, se rend-t-on compte que si ces 

associations n’existaient pas, si ces résistants baissaient 

les bras, des milliers de personnes qui ont basculé dans la 

pauvreté seraient complètement laissées pour compte ? 

Dans quelle société barbare vivrions-nous alors ? 

En soutenant Vivre Ensemble durant la campagne de 

l’Avent, vous avez témoigné de votre refus de voir cette 

société s’imposer sous nos fenêtres. Sans vous, sans 

votre compréhension des enjeux, sans votre soutien, 

un des derniers filets de sécurité et d’humanité 

disparaîtrait pour une foule de naufragés de la vie. 

Oui, je sais, ce n’est pas votre boulot. Vous n’êtes pas des 

« pompiers sociaux ». Mais sachez que, pour beaucoup 

de gens, votre main tendue et la reconnaissance de 

leur dignité, c’est tout ce qu’il leur reste. 

Merci à vous !
  François Letocart

Chargé de communication

Merci !
Edito 

Contre la pauvreté, je choisis la SOLIDARITÉ !
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Juste Terre !
Mensuel d’Entraide et Fraternité asbl et de Vivre Ensemble Education asbl | rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles

Bureau de Dépôt BRUXELLES X - Numéro d’agrément P201010 (ne paraît pas en juillet et en août)

SANS TOIT, IL N’Y A PLUS DE DROITS !  Charleroi et son cortège de clichés : misère sociale, urbanisme anarchique, 

clientélisme politique, immobilisme économique… et si on laissait une bonne fois pour toutes ces préjugés de 

côté et qu’on partait à la découverte du vrai Charleroi ? Une ville dont le cœur bat au rythme de la solidarité des 

habitants, une ville riche de leur créativité et de leurs nombreuses initiatives. Parmi elles, l’asbl « Solidarités 

Nouvelles », en pointe dans la lutte pour le droit au logement.

n°128 - MAI 2016

www.vivre-ensemble.be
Suivez-nous sur Facebook et Twitter

C’est dans les années ‘90 que l’abbé Paul Trigalet 

pose les fondations de l’association «Solidarités 

Nouvelles».  A la base, un objectif : agir pour le droit 

au logement ; et une conviction : les personnes 

en situation d’exclusion sont les expertes de leur 

condition, et donc les mieux à mêmes de trouver les 

solutions adéquates, pourvu qu’on les assiste un peu. 

L’association se déploie d’abord dans la ville basse 

de Charleroi. Elle y organise des permanences pour 

accueillir des personnes fragilisées comme des habitants 

de la rue en grande précarité. Elle est aussi amenée à 

se mobiliser avec des personnes souffrant d’absence de 

reconnaissance, en particulier les habitants de zones de 

loisirs et de campings.

Aujourd’hui, à « Solidarités Nouvelles », on s’occupe de 

logement sous toutes ses formes : soutien individuel, 

formation au droit au logement, insertion sociale, 

travail de rue ; mais aussi ciné-débats ou jardin potager 

collectif. Autant de projets qui enjolivent la vie et 

enrichissent la palette de couleurs d’un pays qui est loin 

d’être seulement noir ! 

Une variété de services

« Solidarités Nouvelles » propose une gamme de projets 

et d’initiatives qui ont toutes pour dénominateur commun 

le souci d’aider à relever celles et ceux que la vie a fait 

trébucher et qui ne savent plus où se poser : 

• mise en location d’une vingtaine de logements à loyer 

social pour des ménages en état de précarité ;

• travail de proximité avec les habitants de la rue, avec 

les personnes fréquentant le Resto du Cœur, avec les 

occupants de squats ;

• accompagnement et soutien de familles en situation 

d’expulsion (administrative, judiciaire ou illégale) ;

• animation de collectifs « Droit au Logement » à Charleroi 

(dont le groupe DAL Femmes), à Liège et à Mons ; 

• actions d’interpellations médiatiques et politiques.

Toutes activités confondues, l’asbl touche régulièrement 

plusieurs centaines de personnes sur ses différents 

territoires d’intervention. Un noyau dur d’une cinquan-

Contre la pauvreté, je choisis la SOLIDARITÉ !

Nouvelles pauvretés et nouvelles solidarités

Juste Terre !

Mensuel d’Entraide et Fraternité asbl et de Vivre Ensemble Education asbl | rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles
Bureau de Dépôt BRUXELLES X - Numéro d’agrément P201010 (ne paraît pas en juillet et en août)

« Malheur à celui qui blesse un enfant ! », dit la chanson. Pourtant, ils sont nombreux, aujourd’hui, les enfants 

blessés par la vie, qui grandissent dans des conditions indignes d’une société opulente du début du 21e siècle. 

Victimes collatérales d’un système qui veut que les plus forts empochent la mise, tandis que les exclus rament 

indéfiniment. Pourtant, même le FMI le dit : « il faut absolument prendre la mesure du danger que représente la 

montée des inégalités, en particulier si celles-ci touchent les plus jeunes générations… »

n°131- OCTOBRE 2016
www.vivre-ensemble.beSuivez-nous sur Facebook et Twitter

Il s’appelait Dylan ou Jordan, je ne sais plus trop. C’était sur les bancs de l’école primaire de mon village. Dans la cour, ils étaient nombreux à le traiter de « barraki » ou de « puant ». On ne partageait pas notre « dix heures » avec lui, même si lui n’en avait jamais. En classe, on riait de son ignorance lorsqu’il montait au tableau. Et lors-qu’il y avait une « alerte aux poux », c’était toujours sa tignasse à lui que « Madame » inspectait en premier. Malgré tout, à contre-courant de ces préjugés, une ami-tié improbable était née entre nous. Les mômes, c’est comme ça… J’ai découvert alors que sa vie à lui, c’était un peu du Zola : mère célibataire alcoolique, beau-père à la « gifle facile », logement social délabré et fringues de récup’ offertes par des « âmes charitables ». Malgré les efforts de nos instit’, je pense qu’il n’a jamais vrai-ment appris à lire et à écrire, et une fois l’école finie, il a disparu : « filière sans issue » puis « ONEM », « CPAS »... que sais-je ?C’était il y a longtemps, et le vrai scandale dans cette histoire, c’est que, depuis, la pauvreté des enfants n’a jamais cessé d’augmenter : trois sur dix, c’est au-jourd’hui le nombre d’enfants qui vivent dans une famille « pauvre » selon une enquête de la mutualité Solidaris. 

D’après l’Unicef, cela fait de la Belgique un des pays avec « un taux de pauvreté infantile les plus élevés d’Europe. »Pouvons-nous accepter cela ? Nous résigner à ce que, dans un pays riche et « civilisé », des enfants naissent sans la moindre chance de vivre une vie digne et épanouie ? Et pour les croyants que nous sommes, l’enfant, qui est un don de Dieu, un signe de bénédiction, ne doit-il pas être protégé en priorité ?
Alors, encore et toujours, il faut s’atteler à casser les mécanismes de l’exclusion, à construire du lien, à tendre la main. Et d’abord pour les plus petits… C’est la tâche gigantesque à laquelle s’attellent les associations soutenues par Vivre Ensemble. Pour que la pauvreté ne soit plus « la chose qui se transmet le mieux au monde ». Pour que tous les enfants du monde reçoivent les mêmes chances !   

  François Letocartchargé de communication
Contre la pauvreté, je choisis la SOLIDARITÉ !

Édito La pauvreté en héritage

Juste Terre !

Mensuel d’Entraide et Fraternité asbl et de Vivre Ensemble Education asbl | rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles

Bureau de Dépôt BRUXELLES X - Numéro d’agrément P201010 (ne paraît pas en juillet et en août)

D’Aubel à Bruxelles, de Libramont à Charleroi, de « Solidarifête » en célébration internationale, de matchs de foot 

alternatifs en projections de fi lm sur les sans terre, la Wallonie et Bruxelles se sont mis, grâce à vous, aux couleurs 

du Brésil et de la solidarité avec ses petits paysans, durant le Carême de Partage 2014. Votre engagement et votre 

créativité sans limite ont donné de la réalité à ce beau proverbe brésilien : « Le bonheur est quelque chose qui se 

multiplie quand il se divise ». Un tout grand merci à vous toutes et tous.

n°109 - JUIN 2014
www.entraide.beSuivez-nous sur Facebook et Twitter

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !

Vous qui, en cette « année de l’agriculture familiale », avez participé activement à notre campagne de Carême, sachez que vous contribuez à un changement en pro-fondeur du modèle agroalimentaire. En soutenant nos partenaires du Sud et/ou en vous engageant vous-mêmes dans d’autres modes de consommation alimen-taire, vous contribuez à démontrer que l’intérêt des populations du Nord comme du Sud réside dans le sou-tien à une agriculture familiale agroécologique, dont les bénéfi ces en matière de réduction de la pauvreté, de gestion des écosystèmes ou de qualité des productions agricoles ne sont plus à démontrer. 
« C’est un véritable changement de paradigme qui s’opère aujourd’hui », nous dit Olivier De Schutter, rapporteur spé-cial des Nations Unies pour le droit à l’alimentation, men-tionnant dans son rapport de fi n de mandat, « une prise de conscience à l’échelle globale de la planète pour changer de 

cap et aller vers l’agroécologie ». Ce sursaut citoyen dont vous êtes acteurs contraste avec l’immobilisme des dé-cideurs, également pointé du doigt par le juriste belge. En effet, il n’y a pas de solution miracle à attendre ve-nant d’en haut, mais bien un espoir né des initiatives citoyennes : potagers collectifs, circuits courts, coo-pératives agroécologiques… tant au Nord qu’au Sud, une multitude de producteurs et de consommateurs œuvrent à la renaissance d’une agriculture sinistrée par 50 années de politiques producti-vistes et redessine les contours d’une nouvelle agriculture fondée sur le res-pect de l’Humain et de la Terre. 

  François Letocart
Chargé de communication 

Reconstruction !
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Juste Terre ! : Com-ment s’est passé le camp de vacances annuel que vous or-ganisez avec les en-fants, en Ardenne, à Hurtebise ? 
Sr Marie-Thérèse : Cela a tout simple-ment été magique ! L’équipe d’organi-sation et d’enca-drement du camp a fait des merveilles ! Notre thème de camp était la « musique du monde » et, en suivant ce fil rouge, nous sommes partis chaque jour à la découverte d’un nouveau continent. Chaque jour, nous avons ouvert une nouvelle valise dans laquelle il y avait des objets de la vie courante, des habits traditionnels, des CD de musique, etc. Les enfants avaient été répartis en groupes qui étaient chacun responsable d’une valise. Notre « voyage » s’est traduit, par exemple, par un goûter des différents pays visités, ou par une grande « veillée du monde », magnifiquement animée en costumes locaux ! Les enfants sont rentrés ravis et requinqués à Seraing…Juste Terre ! : Qu’en est-il de vos projets d’amélioration de vos locaux de la rue des Champs ? 

Sr Marie-Thérèse : On a enfin pu vider le grenier et ainsi faire de l’espace pour aménager une nouvelle classe pour l’école de devoirs. Cela fait un gain de place et un surplus de confort vraiment appréciable pour les enfants…  On a engagé une équipe de scouts qui est venue faire le travail et a rempli un conteneur plein. 

De plus, on a rafraîchi toute la maison en repeignant les corridors et certaines pièces. Le cadre est devenu encore plus agréable. Et en ce qui me concerne, je suis revenue m’installer sur place. C’est beaucoup plus pra-tique ainsi… 

Juste Terre ! : Que devient votre école de devoirs ? Sr Marie-Thérèse : Elle ne désemplit pas ! Bien au contraire ! Mais nous avons toujours des enfants en grande difficulté sociale… J’en appelle d’ailleurs à un « partenariat de prières » pour certains d’entre eux : ils ne sont ni bêtes, ni mauvais… mais ils manquent cruellement de repères éducatifs de base. C’est le cas, par exemple, de Nathanaël : il mord ses camarades, crache dans la soupe de ses voisins, se tient mal… et pousse les autres à se faire « remarquer » ! Les séances sont parfois épiques ! Mais cela témoigne surtout d’un besoin de tendresse et aussi de la nécessité de trouver des activités saines et positives pour ces gosses. C’est pourquoi nous avons entamé des démarches pour leur permettre de faire du sport ou du théâtre.
Juste Terre ! : Et votre équipe, est-elle toujours aussi dynamique ? 

Sr Marie-Thérèse : Il y a une grande nouveauté, c’est que nous avons engagé une jeune professeur de français qui va venir spécialement donner des cours de rattrapage pour les enfants étrangers qui ne parlent pas bien notre langue. C’est le cas, par exemple, d’Amadou qui vient de Guinée et qui a 12 ans. C’est un enfant intelligent, mais il ne peut pas suivre à l’école à cause de la barrière de la langue. Il a vraiment besoin d’une aide intensive.  

Seraing : la Bulle d’Air se donne de l’air
Vous êtes nombreux à nous avoir demandé des nouvelles de la Bulle d’Air 
à Seraing, un projet particulièrement attachant et sympathique d’aide aux 
enfants issus de milieux défavorisés. Nous avons demandé à Sr Marie-Thérèse, 
cheville ouvrière de cette association,  des nouvelles de son équipe et, surtout, 
des enfants qui lui rendent visite tous les mercredis et samedis. 

Juste Terre ! : Comment ces mamans arrivent-elles chez vous ?
Marie Spoden : Il y a tout un réseau d’acteurs sociaux dans la région qui les oriente vers nous. Notre grande fierté, c’est d’avoir réussi à créer du lien et des collaborations avec différents acteurs, par exemple le CPAS, la maison médicale, l’AMO… Une part importante de mon travail consiste donc à faire connaître l’association. Par ailleurs, le bouche à oreille commence à fonctionner… Vous savez, il y a encore des gens qui se préoccupent des autres ! De leurs voisines et voisins en difficulté, par exemple…

Juste Terre ! : Quelle est l’implication de vos bénévoles ? Marie Spoden : Les journées d’accueil enfants-parents se réalisent régulièrement grâce à l’engagement d’une coordinatrice et d’animatrices, mais également grâce à la présence de personnes qualifiées bénévoles. Ainsi, par exemple, une animatrice bénévole est présente le lundi après-midi pour renforcer les ateliers culinaires, une seconde vient pour donner des petits cours de cou-ture... L’association ne pourrait pas vivre sans ces appuis, car en plus d’être une aide précieuse, ils permettent une réelle mixité sociale. Mais nous n’acceptons pas n’importe qui pour autant. Il faut des gens qui aient de réelles notions de l’aide sociale, sinon on peut faire pire que bien, par exemple en jugeant. 

Parfois, des compétences surprenantes et très pré-cieuses apparaissent : un médecin est venu proposer des exercices de sophrologie, une amie pharmacienne est venue donner des notions de premiers soins, une osthéopathe a fait des séances pour les enfants…Je suis aussi très reconnaissante des aides en matière d’accompagnement et de réflexions à l’Asbl NGE qui a démarré l’accompagnement et à l’asbl MAV (la Maison des associations et du Volontariat), une initiative de l’asbl Quartier de Vie, qui est encore très présente mainte-nant. Merci aussi pour le soutien apporté par les dona-teurs, les bénévoles et les services partenaires.Juste Terre ! : L’association a-t-elle aussi des revenus propres ? 

Marie Spoden : Pour permettre à l’association d’assumer une partie de ses besoins financiers, nous avons mis en place un atelier de seconde main. Grâce à une équipe de bénévoles, grâce aux jeunes parents, nous trions et stockons du matériel et des vêtements de première né-cessité que nous revendons à très bas prix aux jeunes parents. Nous organisons aussi différentes activités de soutien : ainsi, par exemple, un souper qui se déroulera à Barvaux le 15 octobre !  

  Propos recueillis par F. Letocartchargé de communication

Créer une intimité avec les petits, cela s’apprend également à la Maison Source.

Contre la pauvreté, je choisis la SOLIDARITÉ !

Juste Terre ! Publication commune Entraide et Fraternité asbl et Vivre Ensemble Education asbl

Siège rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles | T 02 227 66 80 | info@vivre-ensemble.be | www.vivre-ensemble.be

Conception - coordination V. Martin, C. Houssiau | Éd. responsable A. Simonazzi | Maquette et Impression Unijep Attestation fiscale pour tout don à partir 

de 40 €/an. Nos deux organisations sont habilitées à recevoir des legs par testament.Action Vivre Ensemble - IBAN BE34 0682 0000 0990 - Merci

Pour l’anniversaire de ses 50 ans d’ordination, le 10 septembre dernier, 
l’abbé Jean-Yves Pollet a eu la chance de rencontrer le pape François, grâce 
à ses amis qui ont organisé cette rencontre au Vatican. L’Abbé a eu l’occasion 
de serrer la main du Pape lors d’une audience en compagnie d’autres 
personnes. 

Mouscron – Rome : l’Abbé Pollet a rencontré le pape François
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C’est un événement marquant dans la vie de ce prêtre qui connaît bien Vivre Ensemble : en effet, il est le fon-dateur de La Ferme Saint-Achaire, un projet soutenu par notre association. Cette asbl, née en 1981 à Mous-cron, a pour objectif d’héberger et de resocialiser des personnes en grande difficulté sociale : sans abri, ac-compagnées ou non d’un enfant. Durant leurs séjours 

à la ferme, ces personnes reprennent le goût à une vie simple et communautaire, rythmée par le travail du bois et la production/vente de produits fermiers. Après sa visite à Rome, l’Abbé Pollet déclarait avec émotion : « C’est un beau cadeau et un honneur pour moi. J’ai beaucoup d’admiration pour le pape François ».

Juste Terre !

Mensuel d’Entraide et Fraternité asbl et de Vivre Ensemble Education asbl | rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles

Bureau de Dépôt BRUXELLES X - Numéro d’agrément P201010 (ne paraît pas en juillet et en août)

Alors que de sombres nuages semblent s’amonceler sur le monde, alors que le visage hideux du populisme, de 

l’intolérance et du rejet de l’autre refait surface, alors qu’une parole égoïste et de repli sur soi semble se libérer 

comme jamais…, il est vital de garder notre regard rivé sur notre cap : celui de sociétés libérées de la peur, (re)

découvrant dans la fraternité et le vivre ensemble le sens de la vie, mais aussi le pouvoir de changer les choses !

n°133 - NOVEMBRE 2016

www.vivre-ensemble.be
Suivez-nous sur Facebook et Twitter

Contre la pauvreté, je choisis la SOLIDARITÉ !

Il y a d’abord le constat. Comme chaque année, et ce 

depuis trop longtemps, Vivre Ensemble prend acte de la 

progression de la pauvreté et de l’exclusion dans notre 

pays : en 2016, ce sont 30 000 personnes de plus qui se 

sont retrouvées inscrites dans les CPAS belges. 
Le pape François nous appelle à ne pas perdre 

« l’émerveillement, la fascination, l’enthousiasme de vivre 

l’Évangile de la fraternité et de la justice ». Et effectivement, 

en cet Avent qui débute, nous sommes émerveillés par la 

créativité déployée par nos concitoye-ne-s pour venir en 

aide à celles et ceux qui sont frappés par la pauvreté. Là, 

c’est une épicerie sociale, ici une maison d’accueil pour 

de jeunes parents issus de milieux précarisés, là encore 

un centre multiculturel où il fait bon vivre ensemble. 

Toutes ces initiatives nous font garder l’espoir en 

l’Humain. Elles sont autant de manifestations du 

« service du frère ». En cette période de l’Avent, la joie de l’Évangile peut 

transformer vos dons en une bonne nouvelle qui sauve, 

puisqu’elle brise la misère et la 
solitude. A travers tant de gestes 
simples et quotidiens de solidarité 
concrète, c’est bien le Seigneur qui 
s’approche. Le Seigneur de vie qui 
donne et qui se donne. Joyeuses fêtes à toutes et à tous. 

  François Letocartchargé de communication

Édito   
Vivre la joie de l’Évangile au cœur  
de la solidarité
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Les recettes d’Action Vivre Ensemble ont augmenté légè-
rement en 2017 (+1% par rapport à l’année passée). Les 
paroisses, groupes et écoles continuent à se mobiliser 
fortement avec une panoplie d’activités de sensibilisation et 
de récolte de fonds. Action Vivre Ensemble a pu continuer 
le soutien à un grand nombre de projets d’associations de 
terrain qui luttent contre la pauvreté et l’exclusion sociale en 
Wallonie et à Bruxelles.  

Les activités de soutien aux associations de terrain consti-
tuent la grande majorité des dépenses (67%), suivies par 
celles de sensibilisation aux problématiques liées à la 

pauvreté et l’exclusion (7%). Le restant des dépenses a 
été affecté aux activités de communication et de récolte de 
fonds (8%) - ce qui nous permet de maintenir le lien avec 
donateurs et sympathisants, et de renforcer leur support - 
et aux frais de coordination et administration (18%).

Merci à toutes les donatrices et tous les donateurs, 
paroisses, groupes et écoles qui ont soutenu nos activités. 

Merci aussi à la Fondation Peterbroeck. Son soutien nous 
a permis d’étendre notre appui à des projets de lutte contre 
la pauvreté dans les milieux de l’enfance défavorisée.

PRODUITS
Paroisses et groupes 166.297 €
Dons privés 451.433 €
Subsides 37.723 €
Legs et autres recettes 118.252 €
TOTAL 773.705 €

CHARGES
Programme lutte contre la pauvreté 
(inclus frais de personnel)

503.194 €

Programme sensibilisation 51.301 €
Communication et récolte de fonds 62.516 €
Coordination et administration 138.923 €
TOTAL 755.934 €

ACTIF
Immobilisés       248.324 € 
Créances         6.002 € 
Disponible    972.516 € 
TOTAL   1.226.842 € 

PASSIF
Réserves       757.524 € 
Dettes       469.318 € 
TOTAL   1.226.842 € 

Dons privés
58 %

Paroisses  
et groupes

22 %

Legs et  
autres recettes

15 %

Subsides
5 %

Programme
lutte contre la  

pauvreté (inclus 
frais de personnel)

67 %

Coordination et 
administration

18 %

Communication et 
récolte de fonds

8 %

Programme  
sensibilisation

7 %

sous réserve de l’approbation de l’Assemblée générale du 16 juin 2018

Comptes Action Vivre Ensemble

Action Vivre Ensemble est membre de l’Association pour une éthique dans les récoltes de fonds (AERF) et adhère à 
son code déontologique dans lequel est repris un droit à l’information.

Les comptes d'Action Vivre Ensemble sont audités et certifiés par le cabinet MAILLARD, DETHIER & CO et déposés à la Banque nationale belge.
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L’année financière 2017 a été très stable pour Vivre 
Ensemble Éducation. Les comptes continuent à être en 
équilibre, notamment grâce à la stabilité des subsides en 
éducation permanente reçus de la Fédération Wallonie-
Bruxelles dans le cadre d’un programme quinquennal 
(2014-2018). Ces subsides représentent 53% des produits de 
l’association, hors aides à l’emploi. Cette stabilité continue 
de permettre à Vivre Ensemble Éducation d’assurer la 

qualité du travail d’éducation du public belge aux enjeux liés 
à la pauvreté et aux inégalités croissantes dans notre pays. 
Les dépenses consacrées à ce travail s’élèvent à 74% du 
total, le restant étant attribué aux frais de fonctionnement 
et de coordination. 

Nous remercions chaleureusement la Fédération Wallonie-
Bruxelles pour la confiance qu’elle donne à Vivre Ensemble 
Éducation et pour son appui financier.

PRODUITS
Fonds propres 149.452 €
Subsides publics 296.437 €
Subsides privés 115.000 €
TOTAL 560.889 €

CHARGES
Animation et éducation permanente 400.722 €

Coordination et administration 142.868 €
TOTAL 543.590 €

Fonds propres
27 %

Subsides
privés
20 %

Subsides
publics
53 %

Animation et  
éducation permanente

74 %

Coordination et 
administration

26 %

sous réserve de l’approbation de l’Assemblée générale du 16 juin 2018

ACTIF
Immobilisés       100.180 € 
Créances       197.782 € 
Disponible       55.304 € 
TOTAL      353.266 € 

PASSIF
Réserves       211.840 € 
Dettes       141.426 € 
TOTAL       353.266 € 

Comptes Vivre Ensemble éducation

Les comptes de Vivre Ensemble Éducation sont audités et certifiés par le cabinet MAILLARD, DETHIER & CO et déposés à la 
Banque nationale belge.
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SUIVEZ L'ACTUALITÉ DE VIVRE ENSEMBLE  
AU QUOTIDIEN 

www.vivre-ensemble.be

 Vivre.Ensemble32

#VivreEnsembleBe

POUR TOUT DON

BE91 7327 7777 7676
ACTION VIVRE ENSEMBLE 

ATTESTATION FISCALE À PARTIR DE 40 €

Contre la pauvreté, je choisis la SOLIDARITÉ !

VIVRE ENSEMBLE
rue du Gouvernement Provisoire, 32  |  1000 Bruxelles
T. 02 227 66 80  |  info@vivre-ensemble.be
www.vivre-ensemble.be


